
— 7

C'est précisément la déception qu'on

ne manque pas d'éprouver en compa-
rant l'idéal du gouvernement chrétien si

parfait avec les réalités si imparfaites de
nos gouvernements modernes, teintés

plutôt que pénétrés de christianisme,

qui donne aux doctrines absolutistes et

individualistes des chances de survie et

les rend si redoutables.

Les esprits assoiffés d'ordre et de
prospérité matérielle aspireront tou-

jours à une forme de gouvernement plus

ou moins absolu. Ceux, au contraire,

qui souffrent ou que les inégalités et les

injustices sociales exaspèrent p nche-

ront toujours vers l'anarchie.

Les gouvernements ont ''onc bien

tort, même au point de vue purement
humain, de persécuter la r<»Ilgion. Ils

se privent par cette politique insensée

du principal facfteur de la paix srociale et

du progrès.

Mais il suffît. Hâtôns-nous d'entrer

dans le vif de notre sujet et d'exposer le

mode d'être et la genèse de nos trois

conceptions gouvernementales.


